
Monsieur le sous-Préfet 

Monsieur le conseiller départemental  

Monsieur le Président de la communauté de commune 

Monsieur le directeur de l’office national des combattants et des victimes de 

guerre (ONACVG) 

Monsieur le Président départemental des anciens combattants et amis de la 

résistance.  

(ANACR) 

Monsieur le Président de l’ANACR  du Louhannais 

Mesdames, messieurs et collègues maires 

Monsieur l’inspecteur de l’éducation nationale 

Mesdames, Messieurs les gendarmes 

Monsieur le Président du souvenir français 

Madame la présidente  de la société les amis des arts et des sciences de la 

bresse Louhannaise 

Monsieur Michel Debost, historien 

Madame directrice de l’office du tourisme du pays de la Bresse 

Bourguignonne accompagnée de son assistante en charge du développement 

numérique du territoire. 

Mesdames, messieurs les sapeur- pompiers 

Messieurs les portes drapeaux 

Messieurs les anciens combattants 

Mesdames, messieurs les familles des résistants 

Mesdames messieurs 

 



En vous saluant, vous qui êtes venus nombreuses nombreux aujourd’hui , en 

ce dimanche matin d’hiver ensoleillé,  pour répondre à mon invitation et  à 

celle du conseil municipal de  notre commune, je dois vous dire ma 

satisfaction et ma fierté  . Je voudrais vous dire pourquoi cette date du 4 

décembre, avec cette prise de risque que les éléments se déchainent sur nos 

têtes. Marcel Dandelot, un des résistants auquel nous rendons hommage ce 

matin est décédé le 3 décembre et il nous semblait important de se 

rapprocher de cette date anniversaire. 

Ma satisfaction, réside dans le fait que nous ayons pu mener à bien  un projet 

qui s’inscrivait dans la droite ligne  de la démarche que nous avions 

entreprise le 9 avril 2017, en inaugurant, avec  Patrick Guillot , la place de la 

Résistance  sur laquelle nous sommes rassemblés aujourd’hui . 

Cette démarche, c’est celle du devoir de mémoire que nous  devons à ceux 

qui payèrent le prix fort pour leur engagement dans le combat contre 

l’occupation et l’oppression nazie, et son complice, le régime pétainiste de 

Vichy.  

Avec les membres du conseil municipal, nous avons  en effet considéré qu’il 

était nécessaire et possible de faire vivre  leur mémoire, au-delà des 

manifestations patriotiques qui sont celles qui commémorent  la capitulation 

du régime nazi le 8 mai 1945, la création du Conseil national de la Résistance, 

le 27 mai 1943, sous la présidence de Jean Moulin. 

Faire vivre leur mémoire, c’était donc se donner les moyens  de faire 

connaître, de manière accessible à tous, et notamment aux jeunes 

générations, et  ceci dans la durée  , l’histoire héroïque des résistants de 

Frangy. Il fallait bien sûr le faire   dans un lieu approprié, près du Monument 

aux mort de la commune, sur la place de la Résistance, à travers un support  à 

vocation  pédagogique  accessible de façon permanente, autrement dit, 

réaliser un Mémorial, celui que nous allons donc découvrir dans un instant 

que l’on a baptisé « FRANGY SE SOUVIENT » 

En prenant la parole, il y a un instant, j’évoquais mon sentiment de fierté. Ce 

sentiment, que je crois légitime, tient  à deux raisons. 



La première est dans la qualité de la réalisation du mémorial, aussi bien au 

plan de sa réalisation esthétique que pour l’intérêt pédagogique qu’il 

présente. Vous en jugerez par vous-même dans quelques instants. Je dois au 

préalable vous donner quelques explications sur sa conception. 

Au verso  du panneau support du mémorial, nous avons souhaité présenter 

les visages des 4 jeunes hommes de Frangy, qui payèrent de leur vie pour 

trois d’entre eux  , et qui connut l’horreur de l’univers concentrationnaire nazi 

à Buchenwald pour le 4ème  . Nous avons aussi, à côté  de leur visage, présenté 

l’histoire de leurs vies : celles d’un instituteur, d’un facteur, d’un agriculteur 

et d’un boulanger, que  leur passion pour la liberté a transformé en 

combattants  déterminés et efficaces. 

Au recto, nous pourrons découvrir quelques aspects «  imagés » de leur  

combat .  

C’est pourquoi nous avons  notamment montré une des cellules de la prison 

de Montluc, où l’instituteur  Marcel Dandelot vécut pendant plus de 40 longs 

jours, dans la promiscuité avec 5 autres prisonniers, 24h sur 24 , sauf dans les 

moments où les sbires de la Gestapo le sortait  de cellule pour le torturer , lui 

qui ne parla jamais. Il est mort  suite aux mauvais traitements qui lui furent 

infligés.  

S’agissant  de Paul Buatois et Henri Boulet , les deux combattants FTP( Francs 

tireurs et Partisans), nous avons souhaité évoquer  les actions déterminantes 

qui furent au cœur  de leur activités: les 12 opérations de sabotage 

ferroviaires qu’ils réalisèrent sur les lignes de chemin de fer de la région , en 

portant des coups très durs , au printemps et à l’été 1943 , à l’effort de guerre 

allemand , en le privant d’importants approvisionnements en charbon , en 

céréales ou en produits manufacturés , réquisitionnés , je devrais dire volé,  

dans différents territoires   du sud de la France. Vous retrouvez une plaque  à 

l’effigie de Henri Boulet au pieds du monument aux morts, dont la photo 

nous rappelle et confirme l’engagement  de la jeunesse.  

 Avec Henri Coulon , nous avons  rappelé les premiers combats des FFI 

bressans (Forces Françaises de l’intérieur), à la suite de l’appel à la lutte 

armée du Général de Gaulle, le 7 juin 1944 , le lendemain du débarquement 



en Normandie, avec la plaque mémorielle qui  rappelle sa mort au combat 

contre la Wehrmacht, le 15 juin 1944, abattu  par les allemands à Cuiseaux . 

Nous n’avons pas oublié les noms des nombreux jeunes du village  qui 

constituèrent le Groupe Vic, avec à sa tête le capitaine Henri Vincent, chef de 

la résistance dans le louhannais, instituteur lui aussi à Montcony, un village 

voisin, dont ils ont assuré, notamment dans les combats de l’été 1944,  à la 

fois la protection et  les moyens de liaison , aussi bien avec les groupes FFI  

qui combattaient  à travers le territoire bressan , qu’avec les directions 

départementales et régionales de la Résistance. 

Je suis également fière de ce nouveau mémorial, pour une 2ème raison : il va 

permettre de rappeler que notre village fut un vrai village « résistant », 

comme il y en eut  peu d’autres en Bresse louhannaise , en  rappelant que 

Marcel Dandelot fut le 1er résistant bressan   « Mort pour la France », à 

Montluc , le 4 décembre 1943 . Vous retrouvez une plaque apposée, en sa 

mémoire, à l’entrée de l’école primaire à quelques pas de ce mémorial. 

Je peux d’ailleurs à cet égard vous annoncer  que notre  mémorial apparaîtra  

comme le site n°2 , après celui de Montcony , berceau de la Résistance dans 

le Louhannais , dans le circuit mémoriel consacré aux 36 lieux de mémoire de 

la Seconde Guerre  Mondiale en Bresse Bourguignonne  répartis dans 24 

villages  bressans. Ce  circuit est réalisé par la société des Amis des Arts et des 

Sciences de la Bresse louhannaise,  en partenariat  avec l’ Office du tourisme 

de la Bresse bourguignonne . Ce circuit  sera numérisé par QR Codes et 

géolocalisé . Il sera visible également dès le printemps prochain sur le site 

internet de l’ Office du Tourisme .  

 

 

 

 

 

 



 

 

 

Pour conclure, le conseil municipal et moi-même souhaitons remercier très 

chaleureusement toutes les personnes qui ont permis la réalisation de ce 

beau projet : 

 Nos financeurs à savoir le département et l’office national des combattants 

et victimes de guerre. 

 

Elyse Myat, infographiste et collègue maire de RATTE 

Pascal Rebillard pour la création du panneau 

Michel Debost, historien pour SON RICHE contenu  

Lili pour la création du voile bleu blanc rouge 

Son mari Guy qui a mené des recherches dignes d’une enquête de 

gendarmerie pour retrouver les contacts des familles.  

Les agents de la collectivité, Philippe, Théo, Béatrice et Emilie, tous ont 

apporté leur contribution dans leurs compétences respectives. 

Un grand merci à Marc, notre maître de cérémonie, heureux de nous prêter 

main forte et tellement indispensable, 

Un merci également à notre chanteuse Sandrine, qui elle aussi nous rejoint 

désormais régulièrement lors de nos commémorations et qui à chaque fois 

nous tire les larmes  en reprenant des refrains si chargés en émotion. 

Je voudrais vous dire deux mots de la chanson  interprétée par Sandrine 

« NOS REVES VOLES ». Cette chanson  remarquable a été écrite par des élèves 

de CM2 de l’école Saint Genès à Bordeaux. Cette chanson à reçue le prix 

national décerné par l’office des anciens combattants. Je vous invite à vous 

rendre sur  you tub pour voir le clip en tapant ECLAIRS D’ACIER. NOS REVES 

VOLES , Il est tout simplement magnifique. 



Je voudrais également souligner la présence assidue  de nos portes drapeaux 

lors de nos diverses commémorations et les en remercier très 

chaleureusement. 

Vous pouvez constater que l’emplacement de ce mémorial est en cours 

d’aménagement. Est prévue la plantation de l’arbre de la liberté cet hiver qui 

dans quelques années viendra ombragé le site. Cette plantation se fera avec 

la participation des enfants des écoles. Il nous faudra Installer quelques bancs 

autour de la table . A ce titre, je tiens à remercier la famille Coulon du moulin 

de Frangy, comme on dit chez nous pour avoir offert à la collectivité une 

ancienne meule qui fait office de table. Une manière de faire un clin d’œil aux 

5 cinq moulins présents sur la commune. Un grand merci à toi Christian, à qui 

on reconnait un véritable attachement à ton village d’enfance qui devient 

aujourd’hui ton village de jeune retraité. 

Si j’ai oublié quelqu’un, veuillez accepter mes excuses, mais c’est tout 

simplement que vous étiez nombreux à porter de l’intérêt à cette réalisation 

ET NOUS POUVONS QUE NOUS EN REJOUIR ! 

 

Les pieds, les mains et les bouts du nez ont froids mais est venu le moment de 

vous diriger vers la salle des fêtes où le conseil municipal vous attend pour 

que tous ensemble, nous puissions nous réchauffer ET LEVER NOTRE VERRE 

EN HOMMAGE AUX RESISTANTS ET A LEURS FAMILLES.  

 

Je propose à monsieur le sous-préfet de l’accompagner près de la plaque 

apposée à l’entrée de l’école en mémoire au résistant Marcel Dandelot. Ceux 

qui le souhaitent peuvent bien sur se joindre à nous. 

 

 

 


